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Prologue
Très raide, immobile sur le canapé blanc du salon, Kassiani Dukas s’efforçait de ne pas attirer l’attention de son père, qui était furieux. Il valait mieux se faire oublier, même si elle n’était pas la cause de sa colère.
L’heure était grave. Elexis, la sœur aînée de Kassiani, avait mystérieusement disparu pendant la nuit, la veille de son mariage avec Damen Alexopoulos. Avec l’aide de quelques amis, elle avait réussi à gagner Athènes pour échapper à un mariage dont elle ne voulait plus.
Son père était sur le point d’annoncer la nouvelle au fiancé, un puissant magnat de l’industrie du transport maritime, brillant, ambitieux et célèbre pour ses coups de colère quand on osait contrecarrer ses projets.
La mine sombre, les mains croisées derrière le dos, Kristopher Dukas arpentait nerveusement le salon.
Un bruit de pas retentit dans le hall dallé de marbre, et Kassiani retint son souffle quand Damen Alexopoulos apparut sur le seuil. Elle l’avait déjà vu une fois, aux fiançailles d’Elexis, mais ne lui avait pas parlé. Damen s’était contenté d’une brève apparition avant de s’envoler pour la Grèce, où ses affaires le réclamaient. Sans être beau au sens classique du terme, il avait un visage saisissant, avec des yeux noisette incroyablement pénétrants et une bouche ferme et pleine qui la fascinait. Il était plus grand que dans son souvenir et aussi plus large d’épaules, avec un torse puissant et de longues jambes.
Kass n’avait jamais compris l’intérêt que lui portait Elexis. D’habitude, sa sœur préférait les artistes ou les acteurs à la mode, qui lui faisaient d’ailleurs une cour assidue en raison de sa fortune.
— Vous vouliez me voir ? lança Damen Alexopoulos.
Au son de sa voix grave, légèrement râpeuse, Kassiani sentit un frémissement sur sa nuque.
— Bonjour, Damen, dit Kristopher avec une bonne humeur forcée. Quel temps magnifique, à Sounion !
Un muscle tressaillit sur la mâchoire de Damen. Manifestement, son père l’agaçait, ce qui ne présageait rien de bon pour la suite.
— Il fait toujours beau, ici, répondit Damen. J’ai interrompu une réunion importante pour vous. J’imagine que ce n’est pas pour parler de la pluie et du beau temps…  ?
L’irritation et l’impatience faisaient ressortir son accent grec quand il parlait anglais.
— Non, bien sûr, répliqua Kristopher en souriant. Désolé si je vous ai dérangé.
— En tout cas, je suis là. Pourquoi m’avez-vous appelé ?
Kassiani se tassa dans son coin sur le canapé. Autant que le lui permettaient ses formes généreuses, en tout cas. Elle n’était pas grande et élancée comme sa sœur, mais plutôt replète et bien en chair. Elle ne possédait pas de compte Instagram, ne prenait pas de selfies et évitait soigneusement les photos, car elle n’était pas photogénique.
Contrairement à Elexis, elle ne participait pas aux mondanités du cercle très fermé de la haute société et ne voyageait pas en jet privé. Elle ne faisait pas non plus la fête à Las Vegas, aux Caraïbes ou au bord de la Méditerranée.
Sans son patronyme, Dukas, elle aurait été tout à fait ordinaire. Si son père n’avait pas compté parmi les Grecs les plus riches des États-Unis, elle aurait été invisible. Oubliée.
Au fil des ans, Kass en était venue à regretter de pas être invisible, justement, car elle ne supportait pas d’être prise en pitié ou méprisée. Et pas seulement par le beau monde et les célébrités. Elle était rejetée par sa propre famille.
Comblé par ses deux aînés, son père ne lui avait jamais manifesté le moindre intérêt. Barnabas, son fils et héritier, lui ressemblait, et la belle Elexis l’avait charmé dès son plus jeune âge par ses grands yeux noirs et sa coquetterie.
Kass n’avait jamais été une enfant charmeuse. Maussade et silencieuse, abominablement têtue, elle boudait les réunions de famille et refusait de faire la conversation quand son père invitait des gens importants. Elle ne voulait pas non plus jouer du piano ou chanter en battant des cils devant les dignitaires grecs qui leur rendaient visite, et préférait discuter politique avec eux. Depuis l’âge de quatre ou cinq ans, elle se passionnait pour l’économie et émettait des avis sur l’avenir des transports maritimes. Son audace horrifiait son père. Peu importait qu’elle lise des ouvrages spécialisés et excelle en mathématiques. Une jeune fille grecque bien élevée ne se prononçait pas sur les questions politiques et économiques. Elle se contentait de grandir sagement avant de faire un beau mariage avec un Grec influent. Sa responsabilité se limitait à assurer le renouvellement des générations. Un père de famille n’exigeait rien de plus.
Très vite, Kassiani fut exclue des fêtes, des dîners et des réceptions. On ne lui demanda plus de s’habiller et de descendre pour rejoindre le reste de la famille Dukas. On l’oublia…
— Merci d’être venu si vite, dit Kristopher sans se départir de son sourire. Je crains que nous ayons un problème…
Armateur, comme Damen, le père de Kassiani possédait la double nationalité, grecque et américaine. Il était né et avait grandi à San Francisco. Heureusement, sa voix ne trahissait aucune nervosité, songea Kassiani. Dans le monde impitoyable des affaires, il ne fallait montrer aucune faiblesse. Le mariage de Damen et Elexis avait été inclus dans les négociations concernant la fusion de Dukas Shipping avec l’empire Alexopoulos. Du coup, la transaction était sévèrement compromise…
L’estomac de Kassiani se noua. Son père ne pourrait jamais rembourser tout l’argent que Damen avait investi pour sauver sa société. Sur la corde raide depuis cinq ans, l’entreprise familiale aurait déjà mis la clé sous la porte sans les subsides de Damen. Il fallait maintenant lui annoncer que les Dukas se trouvaient dans l’impossibilité d’honorer leur part du contrat.
Kassiani se tourna vers la fenêtre. Les murs blancs de la villa réfléchissaient la lumière du soleil, et les eaux turquoise de la mer Égée brillaient d’un éclat infiniment plus radieux que l’océan Pacifique au large de San Francisco.
— Je vous écoute, répliqua Damen sur le même ton faussement amical.
Le regard de Kassiani se posa sur Damen. Il n’avait pas l’air d’un magnat. Il avait la musculature et la peau bronzée d’un homme qui travaille sur les chantiers navals, pas de quelqu’un qui était assis derrière un bureau. Son profil attirait l’attention. Le front haut, les pommettes saillantes, il avait un nez de boxeur.
C’était un battant qui n’accueillerait pas de bonne grâce la mauvaise nouvelle.
— Elexis est partie, annonça Kristopher brutalement. J’espère la récupérer très vite, il nous faut seulement…
— Désolé de vous interrompre, coupa Damen. C’est vous qui avez un problème, pas moi.
Kristopher pâlit.
— Certes. Nous devons malgré tout avertir les invités pendant qu’il est encore temps.
— Il n’est pas question d’annuler la cérémonie. Une promesse doit être honorée, je ne tolérerai aucune humiliation.
— Mais…
— Vous m’avez promis votre fille il y a cinq ans. Vous devez honorer votre promesse.
« Votre fille. » Vexée, Kassiani se mordit la lèvre. Comme si elle n’existait pas… Kristopher Dukas avait pourtant deux filles. Mais elle ne comptait pas.
Sans doute émit-elle un son involontaire, car Damen lui jeta un bref regard. Malgré son air indéchiffrable, quelque chose, dans son expression, la transperça.
Damen se retourna vers son père avec un rictus de mépris.
— À demain à l’église. Avec ma fiancée.
Puis, sans rien ajouter, il quitta les lieux.


1.
C’était un jour de mai parfait pour un mariage.
Le ciel était d’un bleu très pur, avec juste quelques nuages floconneux à l’horizon. Le soleil illuminait les murs blanchis à la chaux de la petite chapelle aux tuiles rouges vernissées, sur fond de mer Égée, avec le temple de Poséidon à l’arrière-plan.
N’importe quelle mariée se serait réjouie de ces conditions idéales. Mais Kassiani n’était pas une mariée ordinaire. Elle n’était même pas censée se marier.
Elle occupait la place de sa sœur à la cérémonie et la réception qui devaient se tenir dans la propriété de Damen au cap Sounion. Tôt ce matin-là, Kristopher avait en effet décidé de remplacer Elexis à l’insu du fiancé. L’estomac noué, Kassiani se tenait sous le porche et attendait que la porte s’ouvre.
Il y avait une forte probabilité pour que tout se termine mal. Le marié risquait de s’en aller et de la planter là en s’apercevant de la supercherie.
Il n’était pas idiot.
Il était même l’un des hommes les plus puissants du monde et n’apprécierait pas d’être berné.
Kassiani n’avait d’ailleurs pas l’habitude de duper qui que ce soit.
C’était la plus jeune des enfants Dukas et la moins remarquable. Mise au pied du mur par son père ce matin-là, elle s’était rangée à son plan et avait accepté d’épouser Damen Alexopoulos. Pas seulement pour voler au secours de son père, mais aussi pour se sauver, elle.
Par son mariage avec Damen, elle échapperait à l’autorité paternelle et rentrerait en possession du capital que sa tante lui avait légué, qui lui garantirait liberté et indépendance financière.
Même si elle passait, à vingt-trois ans, de la domination d’un homme à celle d’un autre, elle pourrait faire quelque chose de sa vie et cesserait d’être cantonnée au rôle de mouton noir.
Son mariage avec le richissime armateur Damen Alexopoulos ne lui octroierait pas la beauté d’un coup de baguette magique, mais cela modifierait la manière dont les gens la voyaient. C’était peut-être pathétique d’envisager la situation ainsi, mais elle existerait enfin.
À l’intérieur, la harpiste entonna la marche nuptiale. Son père, petit et trapu, les cheveux poivre et sel, lui fit signe impatiemment et elle réprima un soupir. Il ne l’aimait pas vraiment. Petite, elle ne comprenait pas sa froideur à son égard, alors qu’il fondait devant Elexis. En grandissant, elle avait analysé la situation.
Kristopher, qui n’était pas beau, voulait être aimé et respecté. Son argent lui valait une certaine considération, ainsi que sa ravissante épouse, qui avait abandonné sa carrière de mannequin pour se consacrer à lui et leurs enfants. Elexis, aussi charmante et ravissante que sa mère, faisait sa fierté. Malheureusement, Kassiani, qui tenait de lui, avait hérité sa mâchoire carrée et sa constitution robuste…
Kassiani poussa un long soupir. Ce genre de pensées ne l’aidait pas, à un moment où l’estime de soi lui faisait cruellement défaut. Son père claqua des doigts pour la ramener à la réalité.
Le moment était venu.
Elle posa une main tremblante sur le bras de Kristopher, qui rajusta son voile sur son visage.
Kassiani était à la fois terrifiée et étrangement calme. Une fois qu’ils auraient pénétré dans la chapelle, il ne serait plus question de reculer. Elexis avait laissé tomber sa famille. Kass ne ferait rien de tel.
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GLAMOUR. INTENSE. IRRESISTIBLE

JANE PORTER
Mariage en mer Egée

C’est un jour de noces idéal : le ciel est bleu, le soleil illu-
mine la petite chapelle grecque, sur fond de mer Egée.
Seulement voila, la mariée n’est pas censée se trouver ici!
Parce que sa sceur a rompu ses voeux au dernier moment,
Kassiani a été sommée par son pére de la remplacer a l'au-
tel, pour honorer une union de convenance entre sa famille
et celle de Damen Alexopoulos. Une situation d'autant plus
difficile qu’elle est humiliante, pour Kass. Alors qu’elle ne
peut s'empécher de dévorer des yeux son sublime mari,
celui-ci ne lui accorde pas un regard... Au point qu’elle
décide bientdt de donner une chance a ce mariage forcé,
en séduisant son époux!
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